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j 'allais rejoindre mon chum à Québec, 
les deux s'étaient mis en tête de vendre d, 
tapage de pieds, dans les caves les plus reculées 
nom Le Tamanoir. 
^^__B 

Va Yable savoir pourquoi avoir choisi une bébitte aussi exotique pouru'ndisquer 
du rigodrmî TÊÊKoute parce^qm^ :: :., ^ [ ' époque 
pour les aml t s vrais Québécois. 

C'est donc armée d'un flass' de gin, de mon grand Amour et d'un muffler pete 
que j'entrepris le périlleux voyage sur la 
Brassens, Ti-Blanc Richard, Jos Bouchard 

J ' a v a i s d é p a s s é depu i s un bon mot 
dville, quand j'entendis un grosf£ 

ffler. 

mtpete. 

r i que , 
dans le 

j ' en tonnai donc le Minuit Chrétiens en serrant un peu plus la condu. 
naît de plus en plus difficile dans l'épaisseur de la slush. 

ire ma vessie gonflé 
lies avant Québec 

Et là, ô stupeur, ô honte, ô char impie, il manquait 
pruntée. Et c'était pas le spare, mais bien un pneu ar 
qu 'un vieux rim, tout mâchouillé, touli7 

eu à la voiture em-
V. De celui-ci ne restait 
vie, mais jamais autant 

que moé. J'avais fait des milles, à 60 à l\ Tnflat. 

Vous d7fe^Êfe\\% ?nt /' PP^!« riant comme un fou et en se félicitant 
d'avoir une voiture a lasmpens tonte l lement moelleuse qu'on peut flyer sur trois 
roues sans trop sentir les contrecoups. 

À condition d'être légèrement frostée. 
Nicole Desrosiers 

PS. Quant à mon grand Amour, y est resté longtemps en Tamanoir! après moé. 
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